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trices; mais l'emprointe des doigts est

invariable; eile est — on Pa dit — la

signature dc colui qui 1'a faite.
Toutes les surfaces, mais particulibre-

ment le papier et le verre, conservcnt la

trace des doigts — memo propres — qui
s'y sont poses. La persistance do ces traces
est düe au depot extrömemont löger, et

presquc toujours invisible ä l'oeil nu, de

matiferes grasses provenaut de la transpiration.

Ces sudorates qui viennent sourdrc

en gouttelettes infiniment petites a l'orifice
des glandes sudoripares, reproduisent les

dessins papillaircs digitaux; et c'est ii l'aide
de revölateurs spöciaux qu'on fait surgir
de surfaces, qui paraissent nettes ä premtere

vue, l'emprcinte qui accuse le contact,
ntemo trös ancien, d'une main humaine.

On trouve dans les annales judiciaires
de remarquablcs exemples d'assassins de-

couverts et identifies grace aux empreintes
digitales, laissees sur line vitre, sur uii
papier, sur unc bouteille.

A fin de comparer les empreintes trou-
vöes sur les objets, 011 prend Celles des

individus suspects et de tous les repris
de justice en general. Pour obtenir ces

daetylogrammes, on fait appliquer legere-
ment la pulpe digitale sur du papier en-
fume, et on le fixe ensuite au vernis. Ces

empreintes different d'un doigt ä l'autre,
et, chose extraordinairement importante,
elles different aussi chez chaque individu;
elles sont immuables depuis le bas Age

jusqu'ä la vieillesse la plus avancöe, et
leurs particularity constituent done pres-

que une certitude d'idcntitö. On a pretendu

que la chance d'erreur serait d'environ
1 sur 60 milliards! Aussi n'est-il pas
etonnant que les cambrioleurs professionnels

portent aujourd'hui des gants pendant leur

travail, afin de ne pas laisser une trace
de leur passage, aussi sttre que s'ils avaient

applique leur signature sur quelque coffre-
fort dövalisö par eux.

Nouvelles de l'ac

Chaux-de-Fonds. Samaritains. — Hirer 1911

ä 1912. La section des samaritains de la Chaux-
de-Fonds s'est efforcee durant cet hiver de

remplir ponctuellement le programme d'activite
qu'elle s'etait trace au debut de la saison.

Un cours de samaritains organise des le

commencement d'octobre, et dont M. le D1' Mon-
nier avait bien voulu prendre la direction, re-
unissait une cinquantaine de participants qui
suivirent tres regulierement les lemons, tant
theoriques que pratiques; ces dernieres etaient
dirigees par nos devoues nionitrices et moniteurs.
Ce cours s'est termine le 25 janvier par un
examen auquel le public, qui etait invite ä y
assister, repondit nombreux; les eleves doniterent
toute satisfaction A MM. les docteurs presents,
delegues de la Croix-Itouge et de l'Alliance suisse
des samaritains. Durant tout le cours, l'entrain
et la bonne volonte n'ont cesse d'animer les

ivite des soeietes

legons et notre section a eu le plaisir de voir
son effectif s'augmenter d'une quarantaine de

nouveaux membres qui, nous l'esperons, suivront

nos exercices mensuels et autres avec le meme

zele et la meme assiduite que durant le dernier

cours. Notre section avait egalement decide

l'organisation d'un concert dont le produit serait
destine A former un premier fonds pour l'achat
d'une tentc - abri, objet de ses reves depuis

longtemps. Ce concert, que d'abord nous voulions

modeste, s'est peu ä peu transfonne au cours
des differentes demarches en un veritable concert

artistique, grace surtout au concours de M. Willy
Perret, de Geneve, jeune virtuose de 13 ans et

neveu de notre devoue membre honoraire M.

Albert Perret, auquel nous adressons encore ici
nos remereiements tres sincercs pour sa gene-

reuse initiative. La Musique des cadets et le

Groupe lyrique de notre ville augmentaient
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encore l'eclat de ce concert dont tous les nu-
meros furent aussi clialeureusement applaudis
qu'ils le meritaient par le public nombreux et

sympathique <iui remplissait le Temple franqais
le 11 fevrier. Outre la satisfaction complete que

1

nous proeurait la reussite de cette tentative,
nous avions encore celle de pouvoir jeter un

regard confiant vers l'avenir.
A fin de permettre aux membres de resserrer

les liens qui les unissent, la section avait
organise le 25 fevrier, ä Bel-Air, une soiree fort
bien reussie durant laquelle la plus franche

gaiete ne cessa de regner.
Dans notre derniere assemblee generale, nous

avons entendu un rapport tres interessant de

M. Ch. Sauser, notre president, sur l'activite
du dernier exercice et differents autres rapports
qui nous firent constater une fois de plus
combien notre societe est appreeiee du public;
aucune fete ne s'organise plus sans qu'il ne

nous soit fait appel.
Voici la nouvelle constitution du Comite:

President: M. Alfred Rcemer,

Vice-president: M. Charles Sauser,
Secretaire: Mlle Angele Buffat,
Vice-secretaire: M,le Cccile Isler,
Caissiere: M"e Berthe Rauser,
Chef du materiel: M. E. Luth v,

President dc la commission technique:
M. C. Morel,

Ier assesseur: MllP Alice Morgcnthaler,
IIe » : M. Edmond Jacot.

Lausanne. Societe de samaritains. — Pendant

l'hiver de 1011, un cours de pansements

aux blesses avait etc donne ä Lausanne par
M. le IP Guisan, sous les auspices de la section

de Lausanne de la Croix-Ilouge suisse. Ce cours,
bien frequente, fut suivi d'un cxamen satis-

faisant.

Sur la demande de quelques dames qui avaient

suhi ce cours, M. le I)1' Guisan a bien voulu
donuer, cet hiver 1911—1912, un second cours

consacre plus specialement aux soins ii donner

aux malades ii domicile. 54 dames y ont pris

part avec assiduite et ont recu, apres examen

preside par M. le B1' Neiss, un diplöme de la
section vaudoise de la C'roix-Rouge. — Desi-

reuses de maintenir et d'augmenter leurs connais-

sances dans ce domaine, en meme temps que
de leur fournir un but pratique, ces dames

viennent de se constituer en une section de

1'Alliance des samaritains suisses, dependant de la

Croix-Rouge vaudoise.

Cette section debute avec 37 membres, dont

le Comite est compose d'une presidente (Mme

Quinehe), d'une caissiere (M"e Cow thorpe), d'une
secretaire (MUe Bergier) et d'un membre adjoint
charge de s'occuper du materiel (Mmp Durussel).

M. le Dr Guisan a gracieusement consenti ii

prendre la direction de la societe. Outre les

nouveaux cours qu'il donnera et les exercices

auxquels il presidera, il a accorde aux membres

de la section un privilege precieux et sans

precedent, croyons-nous: ces dames, par groupcs
de deux, assisteront et meme prendront part,
trois fois par semaine, aux soins donnes aux
malades de la Polycliniquc nnivcrsitaire. Inutile
de dire avec quel empresscment fut accucillie
cette proposition qui offrira de nombreuses
occasions de s'exercer dans la pratique des

pansements.

II nous semble que cette innovation eontri-
buera puissamment ii cntrctenir chez les

samaritains l'interet pour leur ceuvre modeste, et

nous en exprimons notre vive gratitude ii notre

honorable dirccteur. (Comm.)

Vallorbe. Fusion des sections de la Croix-

Rouge et des samaritains. — Cette fusion a

ete votee par les deux sections le 19 fevrier 1912,

et le nouveau comite vient de se constituer

comme suit:
President: M. Sehaucnberg, contre-maitre.

Vice-President: M. Ador, pharinacien.
Secretaire: Mlie Mathilde .Taillet.

Caissiere : MI|C Jeanne Gov.

Materiel: Mmc Martin-Grobet.
Membres: Mmp Grobet-.Tunod et M. le Dr

Eperon.
Au moment oil celui-ci prend possession de

son mandat, nous pcnsons intercsser vos lec-

teurs et tout specialement les membres des

societes interessees en donnant quelques ren-

seignements sur l'activite de l'une et l'autre
des societes, durant l'exercice ecoule et sur les

causes qui ont amene la societe de la Croix-

Rouge ii proposer la fusion des deux sections.
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Rappeions tout d'abord i[ue la socicte des

samaritains a ete fondec dans le courant de

l'ete 190t) avec un effectif de .'SO membres, ct

la Croix-Rouge en decembre de la meme an-

nee a\ec 96 membres.

I>u rapport du Comite des samaritains sur
l'exercice 1911, nous extrayons les renseigne-

ments suivants:
1. L'eftectif ä cc jour est de 39 membres,

contrc 40 l'annee dcrniere.
2. Independamment de l'assemblec generale,

lc Comite a tenu 4 seances pour regier les diffc-

rentes questions administratives de la soeiete

et surtout lelaboration des programmes pour
exereices en campagne et cours des samaritains.

L'etat des finances n'est pas brillant, le solde

actif au Ier janvier n'etant que de .'S3 fr. 40.

Cela tient ;i trois causes principales: a) Effectif
des membres beaucoup trop faible; b) Subvention

de la Caisse centrale pour les excrciees

en campagne trop minime comparativement aux
frais qui en rcsultent, et iy achat de materiel.

II est de toute necessite dc posseder un bon

et süffisant materiel, si l'on veut permettre aux
membres qui ont re^'u une instruction theorique
de la mettre en pratique. La depensc de ce

chef a etc de 206 fr. 80; eile serait sensible-

ment superieure sans la biemeillante genero-
site d'un de nos membres, M. Ernest Ador,
pharmacien, qui a fait don ;i la soeiete d'un
materiel complet de pansement. Qu'il regoive
ici 1'expression de toute notrc reconnaissance
et nos bien sinceres remerciements.

I'realablement ä cette genereuse intervention,
nous avions fait appel ä la Soeiete de la Croix-
Rouge pour une subvention de 50 fr. quelle
s'est empressee de nous octroyer.

1. Le materiel dont il est fait mention ci-
dessus consiste en une caisse complete do

materiel de pansement, deux brancards et dicers
objets utilises pour les cours de samaritains.
II est done dejä bien süffisant pour rendre de

grands services, non seulement en cas de mal-
heurs publics, mais ä la population dans bien
des circonstances. Tout recemment. du reste,
nous avons eu le plaisir de prefer un de nos
brancards pour transporter plus confortablement
un malade ;i l'occasion d'un changement d'ap- I

partement.

Le but principal de la socicte ctant la

constitution d'un corps apte ä donncr les premiers
soins aux malades, le Comite y a consacre toute

son acticite.
A cet effet, et seulement pour l'annee 1911,

il a fait donner 2 cours pour samaritains et

organise un exercice en campagne.
Le premier a etc donne par ÖL le I)r Eperon

et suivi par 25 dames et demoiselles et 3

messieurs. L'examcn final, ä la suite duquel 22

diplömes ont, ete delivres, a eu lieu par M. le
Dr Rochaz, d'Orbe. Le deuxieme a ete donne

par M. le Dr Kampmann et suivi par 20 dames

et demoiselles. II s'est termine le 13 fevrier de

cette annee par l'examen auquel a egalement
procede M. lc D1' Rochaz; 18 diplömes ont ete

delivres.

La Rociete des sous-officiers nous a tres
amiablement invite a prendre part a un de

ses exereices en campagne. Dans le but de

permettre ä nos membres de mettre en pratique
les connaissances theoriques acquises aux cours
et heureux d'une si bonne occasion, nous nous
sommes empresses d'accepter et e'est sous la
direction de M. le Dr Eperon que samaritaines

et samaritains accomplirent des prodiges devail-
lance. L'organisation d'autres courses avait etc

prevue, mais des circonstances independantes
de toute volonte en ont empeche l'execution.

Une seule ombre au tableau: Si le Comite

se plait ä constatcr la bonne frequentation des

cours, par centre, il regrette profondement la
faible participation aux courses.

6. Le morceau de resistance etait la discussion

sur le projet de fusion des deux societes,

Samaritains et Croix-Rouge, presente par cette
derniere. Cette proposition est motivee en tout
premier lieu par la question pecuniaire et en-
suite par le fait que, dans une localite comme

Vallorbe, leurs activites respectives se rappro-
chant du meme objet, le travail en commun est

tout indique. Si cette heureuse entente n'etait

pas intervenue, il se serait produit par la suite

une sorte de rivalite dont les consequences
auraient certainement provoque l'aneantissement
de celle des societes la moins heureuse en

matiere financihre. Cost ce que les membres

ont fort bien compris et on ne peut que les
feliciter de leur sage decision.
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II faut esperer que tous les membres des |

Samaritains ne faisant pas encore partie de la
Croix-Rouge voudront bien continuer ä verser
leur cotisation en faveur de cettc derniere.

La fin de ce rapport est consacre aux re-
mercicments.

Croix-Rouge. — L'effectif a ce jour est de

80 membres, donnant une recette de 206 fr.

pour eotisations annuelles.

I/etat de la caisse est tres rejouissant. U

accuse aux recettes la somme de fr. 316.07
et aux depenses celle de » 44.61

laissant un solde actif de fr. 271.46

A part l'assemblee generale, le Comite s'est

reuni 2 fois pour liquider des questions
administratives et preparer le projet de fusion avec

la Societe des samaritains. En outre, il s'est

vivement interesse ä I'activite de la Societe des

samaritains et a subsidie cette derniere pour
lui permettre l'aehat d'un materiel indispensable

ä l'instruction dc ses membres et propre
ä rendre de grands services en cas de malheurs

publics. 11 est arrive ii sa connaissance que des

desberites de la fortune n'ont pu sc faire
transporter dans un etablissement hospitalier de la
contree au moyen de la voiture ambulance,
mise gratuitement ä la disposition de chaeun,

grace au cofit du transport.
Desireux de remedicr dans la mesure du

possible ii eet etat de chose fort regrettable,
le Comite a decide en principe de s'y inte-

resser, scion ses moyens et en la forme qu'il
jugcra opportune pour eviter des abus.

Laissant ii la Societe des samaritains l'orga-
nisalion des cours pour la formation d'un

personnel pour soigner les malades, son acti-
xite dans une localite de 4<MR) habitants se

trouve un peu reduite, ses efforts tendaient

surtout ä la constitution d'un fonds permettant
de subventionner les corps organises pour les

sceours sanitaires volontaires et de venir en

aide aux malheureuses victimes que taut de

catastrophes plongent dans la misere.

Tel est done le bilan d'activite de cette

jeune section dont la fondation remonte au

24 decembre 1909.

Au debut de cet expose, nous vous infor-
mions de la fusion des deux societes et de la
nomination du nouveau Comite charge de con-
duire les destinees de la Societe de la Croix-
Rouge, section de Yallorbe.

Sans forfanterie aucune, nous savons que la
confiance que nous avons temoignec en accep-
tant cette fusion ne sera pas deincntie ct que
nous pouvons d'ores et dejii compter sur rentier

devouement de ce nouveau Comite pour
developpcr toujours plus ces deux institutions.
Toutefois, qu'il nous soit permis d'exprimer le

voeu ipie Ton continue ii vouor une attention
toute speciale aux cours pour soins ii donner

aux malades, qui ont donne de si bons resul-
tats jusqu'ii maintenant.

La valeur de ces cours, tant au point de

vue prive ipu'ri celui des services que Ton peut
rendre if son prochain, est inappreciable et
nulle autre localite ne possede plus le besoin
d'avoir un personnel sanitairc absolument ä

la hauteur de sa tficlie, etiint donne (pi'cllc
n'a pas le privilege d'etre dotee d'un de ces

etablissements hospitalicrs qu'on appelle <> Infir-
merie», ct memo, si un an de grace venait ä

combler cette lacune, quel beau champ d'activite

nos bounes samaritaines auraient en met-

tant au service des pauvres desberites toutes

leurs connaissances et leurs soins devours.

Cette description de I'activite des deux
societes ctablit surabondamment leitr raison d'etre;
il ne nous rcste qu'ii les telicitcr pour le travail

accompli et les recommander au bicnveillant

appui dc cliacun. (Comm.)

Alliance des gardes-malades, section de

Neuchätel. — Dans sa seance du 12 juin. le

Comite de la section a admis dans la categ. B:
M,le Weber, Marie, 1877, infirmiere, ä Geneve.

Sont candidats:
Mlle Favey, Marguerite, 1877, infirmiere, Morgcs,

» Eisner, Mina, 1876, iiifirmiere, Xeuclnitel,
» Buliler, Louise, 1881, intirmiere, Corsier.

;
» Fischer, Cath., 1880, releveuse, Xeuclnitel.

M. Cachelin, William, 1888, infirmier. Xeuclnitel.

La Secretaire: Steur Maria Quiwhc.

Imprimerie cooperative de Berne (rue Neuve, 34)
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